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I ls avaient le sourire les
sociétaires du Crédit Agri-
cole de Franche-Comté, réu-
nis lundi 14 avril à Microp-

olis-Besançon pour la
traditionnelle “réunion
d’information annuelle” où 700
personnes étaient présentes.
Si les banquiers manient les
chiffres à la perfection, ceux
présentés en assemblée plénière
ne mentent pas : en 2013, la
banque régionale a réalisé un
résultat net de 64 millions
d’euros grâce à un bon équili-
bre entre développement des
activités de banque et

d’assurance. C’est 6 millions
d’euros de plus que l’année
précédente, la plaçant en tête
des 37 autres Crédit Agricole
de France.

Pour l’occasion, la
société a souhaité
mettre en avant “la
performance en
Franche-Comté” en
invitant des
sportifs de renom
à l’instar de Xavier
Thévenard, vain-
queur de l’Ultra-
trail du Mont-
Blanc, Vincent

Gauthier-Manuel (médaillé par-
alympique à Sotchi) et Florence
Baverel (médaillée olympique
en biathlon en 2006).
“La performance économique
est un moyen, pas un but, dit
Élisabeth Eychenne, directrice
générale. Si nous souffrons des
crises les premiers, on sent la
reprise avant les autres.
Plusieurs clignotants se sont
remis au vert depuis septembre
dernier” souligne la directrice.
Un des indicateurs est celui des
mises en chantiers : “On revoit
des projets, notamment publics
sur nos bureaux” dit-elle. Sou-
vent décriés sur leur réticence
à délier les cordons de la bourse,
les banquiers coupent court à
cette “rumeur” : “Nous avons
distribué davantage de crédits,
à hauteur d’1,3 million d’euros.
Il faut en profiter : les taux sont
très bas, à hauteur de 2 % sur
20 ans”, note Jean-Louis
Delorme, président du conseil
d’administration du Crédit Agri-
cole.
Sur le plan économique, la
banque se porte bien, rassérénée
par le contexte européen et la

probable sortie de crise de la
Grèce où la banque est présente :
l’action Crédit Agricole a bon-
di de 3 à 11 euros.
Au-delà de cet état des lieux
“positif”, la banque rappelle son
rôle social et surtout son impli-
cation dans le territoire. “Nous
mettons de la chair dans nos

agences, image la directrice. Au
lieu de fermer des agences, nous
les rénovons. Nous aurions pu
regrouper 100 salariés à
Besançon. Nous ne l’avons pas
fait car enlever 100 emplois à
Vesoul ou Lons-le-Saunier, cela
se ressentirait très fortement.
Nous avons par exemple rénové

pour 10 millions d’euros l’agence
de Vesoul.” Cela ne répond pas
à une logique économique mais
une logique d’organisation du
territoire martèle le Crédit Agri-
cole présent ici depuis 1885. De
coopérative, la banque franc-
comtoise n’en a pas que le
nom… �

BANQUE Florence Baverel

“Les clignotants se sont remis au vert”
Le Crédit Agricole réalise en 2013 un résultat net de 64 millions
d’euros, en progression de 6 millions. Sur notre territoire, la banque
régionale a distribué davantage de crédits aux particuliers
et professionnels et embauché 80 nouveaux collaborateurs en C.D.I.
Le point avec Élisabeth Eychenne, directrice générale.

“De la
chair
dans nos
agences.”

Élisabeth Eychenne (2ème à droite), directrice générale du Crédit Agricole,
dresse le bilan de 2013 en présence des “talents sportifs” comtois à l’image de

Florence Baverel, Xavier Thévenard, Vincent Manuel-Gauthier (de gauche à droite).

En Chiffres
� 1 475 collaborateurs, dont 380 recrutements depuis 5 ans en
C.D.I., dont 80 en 2013.
� 1,2 milliard de capitaux propre, résultat net de 64 millions
dʼeuros en 2013.
� 10,89 dʼencours dʼépargne sur 2013.
� Financement de 80 % des installations de jeunes agriculteurs.
� 101 millions dʼeuros de prêts de consommation distribués aux
ménages francs-comtois.
� 268 millions dʼeuros reversés au territoire (soutien de la res-
tauration de la Maison Victor-Hugo, mécénat social…).

“N
est”, en anglais, c’est le
“nid”. Après plusieurs
mois de réflexion et de
développement,

l’entreprise de construction bois
Myotte-Duquet lance à l’occasion de
la Foire comtoise de Besançon (du
24 mai au 1er juin) ce nouveau con-
cept : des petites annexes à poser à
côté de l’habitation existante, tels des

petits nids qui peuvent abriter tour
à tour une chambre d’amis ou un
bureau, ou devenir un espace de tra-
vail (mini-atelier par exemple) ou
encore un espace à vocation loisirs
(un sauna ou une petite salle de sport).
“Quatre dimensions différentes sont
possibles pour ces modules trans-
portables, entièrement fabriqués dans
nos ateliers. Le principe de ce nou-

veau concept est de proposer une exten-
sion à l’habitation principale sans
les inconvénients et le coût d’une vraie
extension” explique Grégory Myotte-
Duquet, co-gérant de l’entreprise
basée à Fournets-Luisans. Plusieurs
tailles sont donc possibles, du plus
petit module de 2,40 X 3,70 m au plus
grand de 3,40 X 5,70 m. La toiture
des ces “petits nids” est plate, elle est

en ossature bois, comme le sol.
L’isolation est en fibre de bois. Le
plancher peut être chauffant. “Toutes
les options sont possibles à partir du
module de base ajoute Grégory Myotte-
Duquet. Pour le chauffage, on peut
même adapter un poêle à gran-
ulés. C’est très sympa dans un
module bureau ou sauna. En
fait, ces modules s’adaptent à
l’esprit que souhaite le client
et à son environnement. On
fait ce qu’on veut.”
Les prix sont eux aussi, à la
carte selon les options retenues. De
13 500 euros T.T.C. pour le plus petit,
le tarif peut aller jusqu’à près de
80 000 euros. Celui que l’entreprise

Myotte-Duquet présentera à la Foire
Comtoise est doté d’un sauna et d’un
espace douche, de l’électricité avec
éclairage led, d’un plancher chauf-
fant, de la sonorisation, d’un revête-
ment intérieur haut de gamme en

panneaux autrichiens et
parquet chêne, d’une ter-
rasse composite équipée
d’une pergola bioclimatique,
d’un bardage red cedar…
“C’est la meilleure config-
uration qu’on puisse faire”.
Ces petits “nids” Made in

Haut-Doubs sont de vrais produits
de terroir. Pensés, conçus et fabriqués
localement, avec du bois estampillé
“sapin du Jura”. �

Myotte-Duquet
invente les modules

“Quatre
dimensions

différentes sont
possibles.”

Les modules “Nest” sont personnalisables à l’infini.
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Le constructeur de maisons à ossature bois installé à Fournets-Luisans lance
un nouveau concept à l’occasion de la Foire comtoise de Besançon :
les modules “Nest”, des annexes à poser à côté de l’habitation principale.

À DÉCOUVRIR À LA FOIRE COMTOISE
de Besançon du 24 mai au 1er juin

Un
complément
idéal qui évite
de se lancer dans
de lourds travaux
d’extension. 10, route du Luisans - 25390 FOURNETS-LUISANS

Tél. : 03 81 43 56 51
Fax : 03 81 43 61 78

www.myotteduquet.com


